
L’EOHO DB MANitüBA 


'•Je n'ai à justifier que «jes ren- ]] rn’ent pénible. Monaieur le 
s^emente fourni» par moi dan» IWlætear. d’avoir à refuser et lé- 
lAi^/enêe,et j Affirme 4 LEcho pqdier votre journal qui ne peut 
DE MANiTXjBAqu'iU proviennent de i^r© l’écbo d'aucun groupe d’hom- 
Hource» tout aussi légitime», tout me» ami» de U justioe et delaoon- 
ausai honorables, tout auBsi qiR- corde, d'aucun parti politique aou* 
que le» «ienne», pour le cieux de l'honneur et du droit Je 

laissw à d'autre» de faire connaJtre 
Nmu avoaa aoournr au public d'une fa^on plu» eotn- 

11 est donc bien acqui» que ce plèto la faiiwieté <lea asseriiouH 

. I a: • I • acajidaleuaea de T<iire journal, 

sont (les personnage.» officiels qui .... *’ 

. - . , ._ . J espère, Uonsieur le Rétiaeteur, 

ont fourni les rt'nseurnemente m- ^ .. .. .. 

. . , ^ .. que vous casaeroz cette agitation 

cnmines ; voilà qui nous confirme ,„aUino et que voua traTaillerez 
la iiécesaite.do continuer, contre déflormai* à fnciliter l'wnvre d’apai- 
venta et marée, une lutte abeolu- Heiiient, entrepriae par tou» ceux 


des Ecoles 


Jeudi. 6 OcrouR*. 


Ca Continue 


paa»é, c’est dans rhistoire que noua ° “** 

«ommes allée chercher no. preuvro. 

Qnand nous avons vu Le Mam- canistc, quiconque juge qu’U pem 
toini ressusciter le Bill Dickey et ètro souhaitable de réaliser un pro- 
l'oppoAer au mmiM vivendi Hctuel. l*^*^*" «ne réforme, au lieu 

essayant ainsi de faire renaître une ^ «Mimolence des 

agitation toute politique^^déjà con- innovatîLa. maiskj’MUubT'lfe 

damnée per Notre Saint Père le du temps. Ce que l’on deuiand 
Pape ; nous avons estimé qu'il ira- n’uura aucun rapport, de près ni de 
portait de mimtrer ce qu’était 1®® les procédé», les 

riiomme 


Ijffieritu Uev, d»- Lu De/enae pour¬ 
suit la série de ses articles sur l'état 
actuel de la Question des Ecoles. 

Nous avuDH jugé nécessaire de 
reproduire une partie de son der¬ 
nier article du 21) septembre, afin 
de permettre à nos lecteurs déjuger 
en toute cimiiaissance de cause, 
combien est justifiable notn^ cam¬ 
pagne contre cette odiuusu cabale 
de torys aux aboi.». 

II est Ixm que no.s compatrlott.'s 
puissent décider, qui de nous ou de 
nos adversaires ri.s(|uent de com-' 
promettre les intérêts de notre p<.»- 
iiulation: i 


ne eosscioiit 


persomios 
pa.'i le leur. 

Signalons ponr teniiincr un ar¬ 
ticle non moins «‘xplioite île Lu 
Vente .sur la Question des Ecoles, 
n la date du 17 Hcptenibre. 

Kt c'est nous <iu'oii accuse de 
comprometlru la cause dus Elcoles ? 


osait faire revivre f."«tege au 

_ . Nouveau Monde ; du nioman» 

0. M. I., cette agitation. g'gat un eHort pour aortlr du “stett 

Archevôi^uc «le St-Honiface. Il suffit de lire Ls Defenae du quo,” c'est de l’américanisme. I: 

S2 septembre pour se wiivaincr© wmble qu’on fait ainsi beaU' 

---- jg l'opportunité de cotte lutte ; le d donneur aux catholiques dej 

, . . , . Ltatb-Unia ; on parait leur donner 

r 1 . A A Pn» « de renou- monoïKile de l’initiative et du 

PlîPP IlIlVPrrP l’aggravant mouvement_ On n’y réfléchit 

livlLl V wUl vl vv par ses cominontaires, prouve jus- pas; on trouve,—cela8affit,~coni- 

qu'à l'évidence que ce n'est point là *Dodc, au lieu de conduire une di». 

une tentative isolée, mais bien un de jeter une épithète, cri 

. I I- dalaiiue quon suppose canable 

A Sa OraadOUr ICgr d'™ouvoir certain J b„m.» ^ 

Et tout y pas.se. Mer Baunard 


L CTA'f DE LA yURSTluN. 

C'est vrai, mon cIht directeur, il 
y avait arrungement tem]M)i'aire, 
rendu acceptable et accepté par les 
autorités que de droit, quand je 
vous l'ai annonci^ dans ma ' lettre ' 
du 25 aoiit, ixH personne éininem- 
Mieot digne de fui de <{ui je tenais 
mes renseignonients m’avait bien 
dit, à la vérité: ne pruidamez pas 
trop UU In iKjiirie noiiVLdlc. Avec 
les gens à qui nous avons affaire, le 
vent peut tourner du Jour au len- 
«leniain : il vaut mieux .s'attendre 
an pire.” 

J'attendis ertéetivement ju-'iqu’au 
lendemain, môme Justju'au surlon- 
<l(‘>iiain, alors que j’écrivis à Iai 
D i'/eiiMf ce ipu* j'en savais. crt)yant 
bien le fait irrévocablement aceum- 
])li. Mêlas! j’avais, parait-il, compté 
sans mon bôte et cru trop vite aux 
lionnes dispositions de (ircenwny et 
les siens, cuinnie vous le remaï quez. 
^"est deux j[ 0 ui>i api os ma " lettre ” 
|lBi|t^ô^^uuw se produisit, a-t-on su 
^(^is, la nouvelle rupture de 
iKiiine foi qui a derecbef t'ait man¬ 
quer Ic.s négixïialiuna définitives 
ou moiluM vivendi. 

Et le jeu de mauvais goût de ces 
sinistres farceurs du gouvernumunt 
maiiitobain m'a mis bien à mon 
aise pour ilénoncor leurs agi.s.se- 
mente et eu écrire ce que J’écris 
aujourd’hui. 

Di'puU ce récent {'*cbfc, il pnmît 
que les négociations ont pu être 
renouées gnice à la longaniiuité des 
fondés lie pouvoir de la minorité et 
leur ardent dtÂsir de la paix dmis lu 
justice, comme le veut Is'onXlII. 

■ Ap rès cet échantillon des arti¬ 
cles dft La iJv/nii». mw lecteurs 
coinpiendroiit eombieii nous avons 
eu raison de di-noneer comme cou¬ 
pables de traliiv.li oii d’e.spioimage 

dances. 


LangeTÜL 


8t-Boiiifaco, le 17 sept. 1898. 

A Monsieur le Rédacteur de L'Écho 
DE Mamitüha. 

Monsieur le Ri^;i)acteur, 

Vous trouverez ci • inclus une 
lettre de Sa (Irandcur Mgr l'Arche¬ 
vêque de St-Boniface. Il vous prie 


nous semble que ce» faits sont suf¬ 
fisants, pour Vous {lemiettre d'ap¬ 
précier si Votre blâme s’adresse 
bien à ceux qui l’ont vraiment mé¬ 
rité. 

En résumé, Monseigni 

la conviction profonde de 


lions 


de vouloir bien la publier dans le 
prochain numéro <le votre journal 


lésapprobationpublique.iious avons 
à user du droit sacré-de la n'avoir point dépa-nsé nos droite, la on le reprend. Il va compronieUre 

certitude de n’avoir pu conipro- l’Eglise dons une aventure. Il c-st 
X • mettre si pou que oe soit, le résul- ^ américanisme. 

„ tat que nous désirons tous, en dis- ''eligieuso, approuvée 

,, cuta..t des chiffres, en citant des 

'oos ®^ attaquant uniquement des rneuter le nombre des élèves dans 
hommes qui, soit comme fonction- les lycées de filles, ot propose un 
publics, soit comme homme» moyen qu’elle croit IwD do parar à 
^ I f,a,..v..,ue8, ne relèvent pas snule- 
lueni de leur Ordinaire, mais aussi 
de l'opinion publiquo clle-mémc. 

Nous nous permettrons de Vous 
ipectueusement olieerver que 
|>oint à être désavoués 
par nos chefs politiques, car 


ÉCHi) DE Manitoba. 

Bien à vous, 

Arthur Béliveau, 

l’rêtre, Secrétaire, 


A Mmsiour k* Rédacteur de L’Éuhü 
^ Manitoba, 

MoifRiKua LE Kédacteub, 

Il est de mou devoir do protester 
bautemaot q^utre le» pt^tenduo» 
“ Foudroyantes Révélations ” pu¬ 
bliées daii.s votre journal à la date 
du 15 du courant. 

Il nie semble qii 
sérieii-se dr 


rer ; nous croyons on cela avoir 
fait preuve du plus profond 
pect pour Votre üranJeur. 

Nous nous inclinons aujounl’hui 
(lovant Votra injonction, mais au 
moins estimons nous, avoir dégagé 

une ('tudo plus jjntièrement notre responsabilité à 
faite vous aurait fait j • .j 
trouver deux documente im|H)rtMite • 

qui établisM-nt It,*» faite sous leur Quelle que-oit notre respectueuse 
vrai jour, et qui ju^tilient pleine- et entièrésbuini.Hsion envers l’Auto- 
nieiit l lloii. Sénateur B(.*rnier alors Religieuse, en matière de Reii- 
Hurinteiidant de I instruction imüli- . " , . 

que d’avoir mis de cété un fonds de F*®», n®»» P®®'otis ceiiendant, 
réserve. U uieiider ducuinent est MoiiHeigneur, aUbquer eiitro Vos 
un (liscoui-s (le l'Hon. James H R. mains notre lilierté'de citoyens en 
Prcndergast, prononcé a la cbam- matière imlitique : or, l’article que 
bre des députes de Winnipeg le 10 incriminez, est exclusivement 

et 12 mars 1890. (l'h/. p. 7), et le .... . . 

,ec<„Kl c«t,lc .cmcni.ia.V. travail |K>ht.quc ; noa apprte.at.ons ne cm- 
de feu Mgr 'r«ché. intitulé : “ Une cernaient (|ue des homme.s jxïinti- 
pege d’Idstoire des Ecoles de Muni- (|ue8; pour prouves nous ii'avons 
toW," (page 72). On y lit à la page apporté au délxai (]ue des faits pu- 
72. “ Le Uuuveriiunieiit de Mttid- j appartiennent à ridstoire 

toljtt avait des inillierK de piastreHi . 11 - • i * 

.à c'ué de lui et 8UU8 lui se nous sommes oblige» de consta- 

tiPiivmt l(v 8‘ctiqii catboli(|ue du ter. Monseigneur, que seule I inter- 
Bureau d'IMucatiou (pii, à force vcntion de Votre Autorité Episco- 
d'(^onoude.s et même de eacrifice-s, risque <lo faire do la question 
s-.iUit fait un fonds de riWrve»,n question religieuse, ce (pii n’a 
foriiiéinuiit a la loi qui disait à lur- ^ • , i- 

ticle »u; chaque seJtion du Buremi ' '«t^^ntion. 

pourra réserver pour des cas iuipré- Pour notre part, notre règle ao- 
vus une somme qui n'exeèdera pas Kohie a été bien au contraire d’évi- 
dix jwttr cent^ de la part de wju ^igiumsement toute polémique 

appropriation. de ce genre ; seul peut-être, de tous 

Et cest en face do cetteawici-tiou , . ® u ... 

si claire, si nette du vénérable ot à .lournaux. L ÉOHO DE Manitoba 
jamais r^retté Mgr Taché que Da jamais dit un mot des uégocia- 
>-(ms osez ilans un journal français, lions «pii pouvaient avoir trait aux 
supposé cathoIi(]ue, accuser fausse- difiîcuité» actuelle» : car notre seul 
ment un honorable iiiemUre du était de laisser à César ce qui 
S('!iiat, catholniue C'iumie vous et . v r.! * i. iv 

d,.nt l’honnêteté et la narfaibe ®PP®rtient à César, et à Dieu ce 


faire 
nous n'avon» 


, quo l’américaiiisine vient faire ici? 
n'avoDS fait en tout cela quowir à Mais sous ce mot, on entend témé- 
notre conscience, ot au désir de rité, outrecuidance, hétennloxie, ré¬ 
faire Connaître la vérité. volte, etc.... Des simples béai- 

VT • i i> < J tent, s’étiraient Ce matin encore, 

Noue ne sommes nuint técho . i j ■ 

■ une lettre nous demande |xjurqiini 

d’un parti, nous sommes mieux que nous soutenon» cette '■défrwpiée.” 

l’écho ’ji’une Résultat de la pDléniiquo haute et 

loyale de certains journaux Ils 

en seront très heiinuix. 

Un conprèç de piètres et do di- 


ccla, non» Boinmes 
bonne partie de l’opinion publique. 
Quoique profondément reconnais¬ 
sant aVotreOrHiideur de Son désir 
de nous faire du bien, nous devons 
L'assurer que notre seule préoccu- 


recteurs d leuvrea se réunit dans le 
quartier de Plaisance, à Paris, On 
y veut étudier les moyens de rame¬ 
ner à la itdigion la classe ouniêre. 
N’y aurait-il pas quelques po fec- 
tioiinemente, quehpies innovations 


urs eorrespon 
fournir les élémente 
qui sons les dehors 
1 beau Z(de religieux, 
t(|ue de servir des 


versé amèrement ses doléances daiH 
L’Eclair, feuille rodicivlo ou toutes 
les catégories de réfractaire.» et tar- 
digrade» tnmvent un accès com- 
plaLsant: Raiiieuer la classe ou¬ 
vrière à la religion ; mais elle y re¬ 
vient d’elle-méme ! Une renais¬ 
sance chrétienne se manifeste, vi- 
goureu.se- Il y a au moins un élec¬ 
teur «nr cent, à Paris, qui fait ses 
P/U|ueel 'J>e trente-ciu(| rnillions 
de catholiques, nous serons bientôt 

3 uarante, sur trente-huit millions 
e Français. On va tout compro- 


Americanistes. 


nanti Où allons-nous 1 Oest du 

Î dos dangereux et du plus scanda- 
eux am^caoisine. 

Et le» catholique» - bornes de 
dire :— 

" Mais, quelle rage d’innova¬ 
tion I” 

D» lyontent :— 

" Ponrqnoi ne pas non» en tenir 
à nos vieillee pratiques? Noos y 

pop» S) 








